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EDITO

Faut-il repenser notre rapport au temps ?

Le retour au GMT+1 prévu pour le dimanche 6 avril 2025
à deux heures du matin ravive un débat brûlant sur les
réseaux sociaux marocains. Depuis l’adoption du
décret 2.18.855 en 2018, instaurant de manière quasi
permanente l’heure d’été, les critiques se répètent à
chaque changement d’heure. Cette mesure, censée
harmoniser les horaires du Royaume avec ceux de ses
partenaires économiques européens, divise
profondément l’opinion publique.

Du côté des opposants, les arguments fusent, et le ton
se veut souvent alarmant. De nombreux parents
dénoncent les effets néfastes du GMT+1 sur les enfants
scolarisés, obligés de se lever alors qu’il fait encore nuit,
en particulier en hiver. Le témoignage d’un père de
famille évoque des enfants somnolents dans les bus
scolaires, des foyers qui s’éclairent avant l’aube, et une
fatigue généralisée qui mine la concentration à l’école.
Le sommeil, déjà fragile chez les jeunes, est ainsi mis à
mal par un rythme imposé déconnecté du cycle
naturel.

La santé mentale est également pointée du doigt. Des
internautes, notamment des jeunes femmes, estiment
que ce décalage horaire contribue à une perturbation
du sommeil, au stress, voire à des troubles d’humeur.
Pour beaucoup, cet horaire est perçu comme un choix
politique déconnecté du vécu quotidien.

Face à ces critiques, les partisans du GMT+1 avancent
des arguments économiques et organisationnels. Le
maintien de cet horaire tout au long de l’année
permettrait une meilleure coordination avec les
marchés européens, optimisant ainsi les échanges
commerciaux et les activités financières. De plus, cela
éviterait le va-et-vient des changements d’heure, qui
perturbe aussi bien les entreprises que les
administrations.

Certains estiment que l’adaptation est une question de
temps et que le corps humain peut s’y habituer
comme dans d’autres pays ayant fait le même choix.
Pour eux, ce n’est pas tant l’horaire qui pose problème
que l’organisation de la vie sociale et scolaire, qui
pourrait être repensée.

L’HEURE D’ÉTÉ REFAIT DÉBAT AU MAROC : ENTRE FATIGUE
SOCIALE ET IMPÉRATIFS ÉCONOMIQUES

En définitive, ce débat
révèle une tension plus
profonde : celle entre

une logique de
productivité

économique et les
exigences de bien-être
collectif. Le Maroc doit-

il continuer à vivre à
l’heure des marchés ou
revenir à celle du soleil

?

Rédigé par Adnane Benchakroun

https://www.lodj.ma/author/Adnane-Benchakroun/


Tanger classée parmi les 10
meilleures destinations touristiques
de 2025 par un magazine allemand

Le magazine allemand Brisant, affilié
à la chaîne de télévision publique Das
Erste, a désigné la ville de Tanger
comme l’une des dix meilleures
destinations touristiques à découvrir
en 2025.

Education : Vers un retour des
tensions...les syndicats
dénoncent le reniement des
accords

es cinq syndicats de l’enseignement les
plus représentatifs ont de nouveau
haussé le ton. Ils ont réaffirmé leur rejet
catégorique de ce qu’ils qualifient de «
politique de tergiversation, de
procrastination et de temporisation », la
considérant comme une « vengeance
contre le mouvement éducatif légitime ».

TOP & FLOP



National

Le débat sur le maintien du fuseau horaire GMT+1 toute
l’année revient hanter les couloirs du pouvoir marocain.
Derrière cette apparente question logistique se cache un
véritable dilemme national, mêlant préoccupations
économiques, impact social et climat de méfiance
citoyenne. Le cabinet PwC, avait été mandaté pour y voir
plus clair, retour sur ses conclusions... étonnamment
tranchées.

Pendant plusieurs années, le Maroc avait adopté le fuseau
horaire GMT+1, à l’exception du mois de Ramadan où il
revenait temporairement au GMT. Ce choix, présenté comme
pragmatique, avait pourtant suscité de nombreuses
interrogations dans l’opinion publique. Une étude
commandée à l’époque par le cabinet PwC avait tenté de
clarifier les enjeux en listant les avantages et les
inconvénients de cette orientation. Au-delà des
considérations techniques, la question avait pris une
tournure profondément sociale, énergétique et politique.

Dès les premières lignes de l’enquête, un constat s’imposait :
la lassitude des citoyens et des entreprises face au
changement d’heure était palpable. À l’époque, 68 % des
personnes interrogées et 63 % des structures sondées
avaient exprimé leur opposition à l’alternance horaire. Ce
n’était pas tant le choix du fuseau qui posait problème, mais
la discontinuité chronologique, perçue comme une source
de perturbation tant dans la vie quotidienne que dans la
gestion des activités économiques.

Les partisans du GMT+1, eux, avaient mis en avant des
bénéfices immédiats. La prolongation de la clarté en soirée
permettait, selon eux, d’encourager les activités culturelles et
de stimuler la consommation intérieure. Certains secteurs
comme l’offshoring, étroitement liés aux horaires européens,
y trouvaient également leur compte. Sur le papier, cette
option permettait aussi de réaliser quelques économies
d’énergie et de réduire marginalement les émissions de gaz
à effet de serre. Ces arguments, bien que séduisants,
s’étaient révélés moins solides à l’épreuve des faits.

Car dans la réalité, les effets secondaires du GMT+1 avaient
rapidement suscité des tensions. Les matinées hivernales
plongées dans le noir avaient nourri un sentiment
d’insécurité, notamment pour les enfants et les femmes
sortant tôt le matin. Dans les écoles, plusieurs voix s’étaient
élevées pour dénoncer une baisse de concentration chez les
élèves, une fatigue accrue et un impact négatif sur leur
bien-être. Le dérèglement de l’horloge biologique n’avait pas
épargné les salariés non plus. Quant à la promesse
d’économies d’énergie, elle s’était heurtée à une hausse de la
consommation électrique en matinée. Sans oublier les
dépenses publiques supplémentaires induites par la
nécessité d’adapter l’éclairage urbain, d’ajuster les transports
et de renforcer la sécurité dans les espaces publics.

L’HEURE MAROCAINE EN DÉBAT : UN CHOIX TECHNIQUE OU
UN VRAI ENJEU DE SOCIÉTÉ ?

L’étude de PwC, en conclusion, avait
recommandé au gouvernement de

rompre avec le modèle instable
d’alternance entre GMT et GMT+1, et

de se fixer une bonne fois pour
toutes sur un seul fuseau. Trois
scénarios étaient sur la table :

adopter le GMT de manière
permanente, maintenir le GMT+1

toute l’année, ou poursuivre le va-
et-vient saisonnier. Le cabinet avait
tranché : le véritable problème ne
résidait pas dans le fuseau choisi,

mais dans la répétition des
changements, qui déstabilisait les

individus et les organisations.



National

Pour accompagner ce changement de cap, PwC avait proposé un ensemble de mesures transversales :
élargir la consultation institutionnelle, réviser le cadre légal de l’heure légale, anticiper la communication
auprès des secteurs stratégiques comme les transports ou les télécoms, et mettre en place une évaluation
continue des effets du fuseau choisi.

Dans le cas d’un retour au GMT, des investissements énergétiques auraient été nécessaires pour couvrir les
pics de consommation, estimés à 0,17 % de la consommation annuelle, soit environ 220 millions de dirhams par
an. Le développement des énergies renouvelables figurait parmi les pistes préconisées. En revanche, si le
Maroc optait pour le maintien du GMT+1, il devenait impératif de réaménager les horaires scolaires, d’introduire
davantage de flexibilité dans les entreprises, et d’ouvrir un dialogue social structuré avec les syndicats et la
CGEM afin d’anticiper les risques de désynchronisation entre la vie professionnelle et les rythmes biologiques.

Ce débat sur l’heure légale, qui pouvait sembler technique, avait finalement révélé de profondes tensions dans
la manière dont le Maroc envisageait son rapport au temps. Loin d’être un simple détail administratif, le choix
du fuseau horaire avait mis en lumière un besoin pressant de cohérence, de transparence et de stabilité. Reste
à savoir si les enseignements de cette période seront véritablement pris en compte, ou s’ils resteront une fois
de plus coincés entre deux aiguilles.

Rédigé par Adnane Benchakroun
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Des stades rénovés et des routes réhabilitées pour la CAN
mais pas que cela !

Le Conseil régional de Casablanca-Settat a marqué un
tournant stratégique lors de sa session extraordinaire de
janvier, en validant cinquante des cinquante-et-un points
inscrits à l’ordre du jour. Une session tenue sous la présidence
d’Abdellatif Maâzouz, en présence du wali de la région,
Mohamed Mhidia, qui n’a laissé en suspens qu’un seul dossier,
reporté à une date ultérieure.

L’un des fils rouges de cette réunion : la mise à niveau des
infrastructures régionales en vue des événements sportifs
d’envergure que sont la Coupe d’Afrique des Nations 2025 et la
Coupe du Monde 2030. À l’ordre du jour, plusieurs conventions
clés ont été entérinées pour faire de Casablanca-Settat un
pôle structurant aux standards internationaux.

Parmi les projets phares validés, la réhabilitation des stades
appelés à accueillir des rencontres de la CAN 2025. Le Conseil
a approuvé plusieurs accords avec des partenaires de poids :
le ministère de l’Éducation nationale, la Fédération royale
marocaine de football (FRMF) et l’Agence nationale des
équipements publics (ANEP). Objectif : garantir des
installations conformes aux exigences internationales en
matière d’accueil, de sécurité et de confort.

L’accessibilité à ces infrastructures n’a pas été négligée. Un
avenant à une convention existante a été adopté, mobilisant
l’ONCF, ADM et les ministères de l’Économie et de l’Équipement,
pour moderniser les axes routiers reliant le Grand Stade de
Casablanca aux provinces de Benslimane et Mohammedia.
Les travaux incluent notamment des opérations
d’expropriation à Bouznika et Mansouria, ainsi que le
déplacement de réseaux, confiés à des entreprises
spécialisées mandatées par la région.

Dans la continuité des Assises nationales de la régionalisation
avancée organisées à Tanger, le Conseil a validé plusieurs
conventions-cadres dans des domaines stratégiques : la mise
en œuvre de la Charte nationale de déconcentration
administrative, la délégation de la gestion du transport urbain
et intercommunal, ou encore le traitement des déchets et la
gestion des ressources hydriques.

Ces décisions s’inscrivent dans la feuille de route 2022-2027 du
Plan régional de développement, qui ambitionne de corriger
les inégalités territoriales tout en consolidant la résilience des
services publics essentiels à l’échelle locale.

CASABLANCA-SETTAT : LE CONSEIL RÉGIONAL VALIDE 50
PROJETS POUR UNE RÉGION À LA HAUTEUR DES GRANDS

RENDEZ-VOUS

L’économie régionale n’a pas été en reste. Le
Conseil a validé la création d’une société

anonyme dédiée à l’aménagement et à la
gestion de la future zone industrielle et logistique

intégrée de Zenata, un projet qui vise à
dynamiser l’offre foncière et attirer les
investissements. Par ailleurs, l’appui à

l’entrepreneuriat féminin se renforce avec le
financement du programme « She Start », en

partenariat avec l’Association des femmes chefs
d’entreprises du Maroc (AFEM).

En clôture de session, Abdellatif Maâzouz a
rappelé l’esprit qui a guidé ces décisions : celui

d’une région qui veut anticiper, structurer et
s’ouvrir à l’avenir. S’appuyant sur les orientations

du Message Royal adressé aux Assises de
Tanger, il a souligné l’urgence d’une

décentralisation efficace, au service d’un
développement équilibré et équitable.

À travers l’adoption de ces cinquante projets,
Casablanca-Settat envoie un signal fort : la
région se prépare activement à accueillir le

monde, tout en consolidant les fondations d’un
développement durable et inclusif.
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Rapports de genre et développement dans le
milieu rural. 
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Alors que les débats sur la politique de soutien aux prix de la viande
se multiplient, une lecture attentive des données budgétaires révèle
l’ampleur réelle des sacrifices consentis par l’État pour amortir le
choc inflationniste. Au cœur du dispositif : une série d’exonérations
fiscales et de subventions ciblées à l’importation de bovins et d’ovins,
dont la facture cumulée s’élève à 13,3 milliards de dirhams. Oui, treize
milliards de dirhams pour maintenir le marché à flot, sans que
l’efficacité de ces mesures ne fasse encore l’objet d’un consensus.

Première composante de cette dépense : les exonérations
appliquées à l’importation de bovins. Depuis le 21 octobre 2022, le
Maroc a suspendu le droit d’importation sur 120 000 têtes de bétail,
mesure prolongée jusqu’au 31 décembre 2024. Coût estimé pour les
caisses publiques : 7,3 milliards de dirhams. À cela s’ajoute la prise en
charge par l’État de la TVA sur ces importations entre février 2023 et
octobre 2024, soit un coût additionnel de 744 millions de dirhams. En
tout, 133 importateurs ont bénéficié de ces allègements, concentrant
ainsi des avantages significatifs sur une minorité d’acteurs.

Du côté des ovins, les chiffres interpellent tout autant. Entre février
2023 et octobre 2024, l’exonération du droit d’importation a coûté
3,86 milliards de dirhams, tandis que la suppression de la TVA sur
cette même période représente 1,16 milliard de dirhams. Puis, sur la
courte période allant du 19 octobre au 31 décembre 2024, une
nouvelle vague d’exemptions a été accordée, ajoutant 15,7 millions
de dirhams pour les droits d’importation et 1,6 million pour la TVA.
Cette fois-ci, 144 importateurs ont été les bénéficiaires directs de ces
mesures.

Mais c’est à l’occasion de l’Aïd al-Adha 2024 que l’intervention de
l’État prend un tournant encore plus symbolique. Pour faire face à la
flambée des prix, un soutien forfaitaire de 500 dirhams par tête a été
octroyé sur l’importation de 474 312 moutons, mobilisant à elle seule
237 millions de dirhams. Si la mesure a été saluée par certains
consommateurs, elle soulève néanmoins des interrogations sur sa
soutenabilité à moyen terme.

Ces chiffres, extraits d’un document officiel du ministère des
Finances, posent une question fondamentale : cette politique de
soutien est-elle équitable, efficiente et durable ? Peut-on justifier une
telle mobilisation de ressources publiques sans véritable mécanisme
d’évaluation de son impact sur les prix à la consommation ou sur la
structuration du marché ? Et surtout, dans un contexte où d’autres
secteurs clés — éducation, santé, infrastructures rurales — réclament
des financements urgents, ce choix budgétaire reflète-t-il une
hiérarchie claire des priorités nationales ?

Enfin, le profil des bénéficiaires interpelle. Un nombre restreint
d’importateurs concentre des avantages massifs, dans un cadre où
la transparence et la régulation restent floues. Loin d’un appui
généralisé au pouvoir d’achat, cette politique risque de cristalliser un
sentiment d’injustice économique si elle n’est pas accompagnée de
contrôles rigoureux et d’une stratégie claire de rééquilibrage du
marché.

 
SOUTIEN AUX PRIX DE LA VIANDE : DE QUELS CHIFFRES

PARLE-T-ON ?

La question n’est donc pas seulement
comptable. Elle est éminemment

politique et sociale : à quoi devons-
nous renoncer collectivement pour
garantir un accès abordable à la

viande ? Et jusqu’où l’État peut-il aller
sans compromettre d’autres

engagements essentiels ?

 
Quand les chiffres parlent (vraiment)

Oui, on peut faire dire aux chiffres ce
qu’on veut. Les statisticiens savent

comment les présenter pour servir un
discours, et les hommes politiques
savent en tirer profit. Ce n’est pas

nouveau : entre moyennes
trompeuses, pourcentages sans base

claire, ou comparaisons choisies, la
manipulation douce des données est

une arme de communication
redoutable.
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Mais parfois, la vérité résiste. Elle se glisse, brute et sans fard, dans les documents officiels. Des
rapports techniques, des notes confidentielles, des tableaux budgétaires que peu lisent, mais qui
disent tout. Ce sont ces chiffres-là qui comptent. Ceux qu’on ne voit pas dans les discours, mais qui
témoignent, silencieusement, de la réalité des choix politiques.

Il faut saluer ici le courage de certains responsables – y compris au sein de la majorité – qui osent
sonner l’alarme. Ils lisent les bonnes colonnes, posent les vraies questions, et refusent de se
contenter de la façade. Car alerter, c’est déjà commencer à corriger.

D’autres, malheureusement, préfèrent encore jouer sur les mots, contourner les chiffres, évoquer
des « tendances », ou des « effets conjoncturels » pour justifier l’injustifiable.

Mais la seule vérité qui vaille – la seule que personne ne peut maquiller – c’est celle que ressent le
consommateur marocain, chaque jour, chez son boucher. Les prix des viandes rouges sont trop,
beaucoup trop élevés. Et ce, malgré les milliards mobilisés. À un moment donné, ce ne sont plus les
chiffres qui parlent, ce sont les porte-monnaie qui crient.

Rédigé par Adnane Benchakroun
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En ce lendemain du mois Sacré de Ramadan, nos
pendules retrouveront sous peu, l'heure.... d'été. 

Se basant sur des résultats de sondages d'opinion et
d'études réalisés, mais qui n'ont jamais été rendus
publics, le gouvernement a fini par faire le choix de la
25ème heure pour toute l'année ou presque, n'en
déplaise à l'horloge biologique et au temps social des
marocains.

Des considérations financières auraient fortement pesé
pour justifier que tout bascula vers l'heure d'été, dont
même l'hiver.

Les caisses de l'Etat gagneraient, dit une source
autorisée, quelques 35 ... millions de ....dhs chaque ....
année, grâce à l'heure d'été étendue sur toute l'année
ou presque. 

Il est à parier que les marocains seraient prêts à verser 1
dh chacun par an au Trésor, ce qui lui fait les 35 millions
de dhs de gain que générerait l'application de l'heure
d'été, pourvu qu'on leur maintienne leur heure
biologique et leur temps social qui correspondraient
plutôt à l'heure légale.

Pour 35 millions de dh qui ne représentent même pas
1/10000 du budget général de l'Etat, on décide de
perturber tout un pays, toute une société, du nouveau-
né jusqu'au plus âgé !!! 

Quant à un supposé un gain économique dont
profiteraient nos opérateurs économiques orientés
export, est-il nécessaire de rappeler ici que l'heure de
l'exportateur est celle de ses marchés et non jamais
celle de son pays. C'est celle-là même qui lui édicte
toute son organisation et sa planification de travail et
de production. 

Sinon qu'aurait été "l'heure de vie" des pays asiatiques
dont le décalage de plusieurs heures notamment, avec
l'Europe et des États-Unis, ne les empêche nullement de
les approvisionner au jour et à l'heure convenus avec
leurs dizaines de milliers de clients. Et vice et versa.

RETOUR À L'HEURE D'ÉTÉ : UNE 25ÈME HEURE DE TOUTES LES
TURBULENCES, DE TOUS LES DÉSAGRÉMENTS

Combien de milliards de dh engage-
t-on pour sauvegarder une cohésion
sociale ?!!! Rien n'est jamais perdu ni
jamais trop cher payé, que l'on doive

dépenser pour cela. 

Est-il besoin de rappeler ici qu'il n'y a
aucun prix, AUCUN, à la sérénité et à la
paisibilité personnelle et collective de
nos concitoyens? Qui plus est quand il
s'agit de l'heure du réveil, de l'école, du

travail, des prières, du sommeil. Qui
plus est quand la contrepartie serait
quelques sous ou quelques milliards

de sous. 

Qui plus est quand la Loi marocaine
dit que l'heure légale c'est l'heure

d'hiver 

Rédigé par Najib MIKOU
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🔓📊 Libération de la Data 🌐💡

L'émission complète est accessible via le lien suivant 👉
https://www.youtube.com/watch?v=NX-U7FJ3evA

#Data #OpenData #Technologie #Sécurité #Innovation #Éthique
#TransformationNumérique #Données

https://www.instagram.com/reel/DH1lPv6iJN2/
https://www.instagram.com/explore/tags/data/
https://www.instagram.com/explore/tags/opendata/
https://www.instagram.com/explore/tags/technologie/
https://www.instagram.com/explore/tags/technologie/
https://www.instagram.com/explore/tags/s%C3%A9curit%C3%A9/
https://www.instagram.com/explore/tags/innovation/
https://www.instagram.com/explore/tags/%C3%A9thique/
https://www.instagram.com/explore/tags/transformationnum%C3%A9rique/
https://www.instagram.com/explore/tags/donn%C3%A9es/
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Lundi 31 mars 2025, le tribunal correctionnel de Paris a rendu
son verdict dans l’affaire très médiatisée des assistants
parlementaires européens, condamnant Marine Le Pen à
une peine de quatre ans de prison, dont deux avec sursis. La
cheffe de file du Rassemblement National (RN) devra purger
sa peine sous bracelet électronique. Cette condamnation
marque un tournant majeur dans la carrière de la députée et
leader de l’extrême droite française, qui se voit également
déclarée inéligible pour une durée de cinq ans, avec
exécution immédiate.

Un séisme politique en France :

Ce procès, qui a capté l’attention de la classe politique et de
l’opinion publique, portait sur des accusations de
détournement de fonds publics au Parlement européen.
Marine Le Pen, ainsi que huit de ses coaccusés, étaient
accusés d’avoir détourné plusieurs centaines de milliers
d’euros en rémunérant fictivement des assistants
parlementaires pour des tâches qui n’étaient pas liées à leurs
fonctions européennes. Ces révélations avaient déjà terni
l’image du RN, mais cette condamnation judiciaire représente
un coup de massue pour un parti qui ambitionnait de
s’imposer comme une force politique majeure en vue des
prochaines échéances électorales.

Outre la peine de prison, l’inéligibilité de Marine Le Pen pour
une durée de cinq ans bouleverse les dynamiques politiques
en France. En tant que figure centrale du Rassemblement
National, elle incarnait la principale opposition à Emmanuel
Macron et à la majorité présidentielle. Sa mise à l’écart forcée
pourrait créer un vide au sein du RN, ouvrant la voie à une lutte
interne pour sa succession. Les analystes politiques
s’interrogent désormais sur l’avenir du parti : pourra-t-il
survivre sans sa leader emblématique ou sombrera-t-il dans
les divisions ?

Cette condamnation soulève également des questions sur
l’impact de cette affaire sur la confiance des électeurs envers
le RN. Si certains de ses partisans dénoncent une
instrumentalisation politique de la justice, d’autres pourraient
se détourner d’un parti déjà fragilisé par des scandales
financiers et des divisions internes.

Ce verdict est perçu par beaucoup comme un signal fort
envoyé par la justice française dans la lutte contre les abus
liés à l’utilisation des fonds publics. L’affaire des assistants
parlementaires n’est pas un cas isolé, mais elle illustre les
dérives possibles dans le fonctionnement des institutions
européennes. En condamnant une figure politique de premier
plan, la justice montre qu’aucun responsable, quel que soit
son rang, n’est au-dessus des lois.

Cependant, cette décision pourrait avoir des répercussions
bien au-delà du RN.

MARINE LE PEN CONDAMNÉE À 4 ANS DE PRISON

Elle alimente le débat sur la
moralisation de la vie politique en

France et pourrait inciter les
électeurs à exiger davantage de

transparence et d’éthique de la part
de leurs représentants.

Alors que Marine Le Pen se retrouve
écartée de la scène politique, le RN

doit désormais faire face à une crise
existentielle. Qui prendra le relais

pour porter les ambitions du parti ?
Comment reconstruire la confiance
des électeurs après une telle affaire

? Ces questions restent ouvertes,
mais une chose est certaine : cette

condamnation redéfinit les contours
de la droite populiste en France et

pourrait redistribuer les cartes dans
le paysage politique national.



Il n’y a aucun changement de position, mais un souhait que
cette situation bloquée depuis 50 ans ne dure pas 50 ans de

plus 

@lodjmaroc

DÉCALARATION  DE LA SEMAINE NUMÉRO 79

DÉCALARATION  DE LA SEMAINE

Le ministre espagnol des Affaires étrangères, José
Manuel Albares, a clarifié la position du gouvernement
espagnol sur le conflit du Sahara, soulignant le désir de

sortir d’une impasse prolongée. 



International

Vladimir Poutine suggère la mise en place d’une
administration provisoire en Ukraine pour organiser de
nouvelles élections et signer des accords de paix. Une
proposition jugée prématurée par les États-Unis, qui
appellent à une résolution plus globale du conflit.

États-Unis rejettent l’initiative de Poutine

Dans un contexte de guerre prolongée en Ukraine, Vladimir
Poutine a avancé une proposition controversée : placer
l’Ukraine sous la tutelle d’une administration provisoire pour
permettre l’organisation de nouvelles élections et la
signature d’accords destinés à mettre fin au conflit. Cette
annonce, faite lors d’une déclaration officielle vendredi, a
immédiatement suscité des réactions mitigées sur la scène
internationale.

La suggestion de Poutine intervient alors que la Russie fait
face à des revers militaires sur le terrain et à une pression
économique croissante due aux sanctions internationales.
Selon des analystes, cette proposition pourrait être une
tentative de Moscou pour regagner un levier diplomatique
tout en consolidant son influence sur les territoires occupés.

Le président russe a présenté cette initiative comme une
solution pragmatique pour mettre fin à la guerre, mais de
nombreux observateurs y voient une stratégie visant à
légitimer les annexions de territoires ukrainiens par la Russie.
En effet, toute administration provisoire mise en place sous
l’égide de Moscou risquerait de favoriser les intérêts russes,
au détriment de la souveraineté ukrainienne.

La proposition de Poutine a été immédiatement rejetée par
les autorités ukrainiennes, qui y voient une tentative
déguisée de diviser le pays et de saboter son intégrité
territoriale. « L’Ukraine n’acceptera jamais une solution
imposée par l’agresseur », a déclaré le président Volodymyr
Zelensky dans un discours adressé à la nation.

Du côté des États-Unis, le secrétaire d’État Marco Rubio a
qualifié cette initiative de « prématurée », soulignant que
toute discussion sur une administration provisoire ou des
élections devrait être précédée d’un retrait complet des
troupes russes du territoire ukrainien. « Parler de paix sans
mettre fin à l’agression est un non-sens », a-t-il ajouté.

L’Union européenne, pour sa part, reste alignée avec
l’Ukraine et les États-Unis, affirmant que toute solution au
conflit doit respecter la souveraineté et l’intégrité territoriale
de l’Ukraine.

POUTINE PROPOSE UNE ADMINISTRATION PROVISOIRE EN
UKRAINE

La guerre en Ukraine, qui dure depuis plus de trois
ans, a déjà causé des milliers de morts et des
millions de déplacés. Les efforts diplomatiques
pour mettre fin au conflit ont jusqu’à présent

échoué, en grande partie en raison de
l’intransigeance des deux parties et des intérêts

divergents des puissances internationales
impliquées.

La proposition de Poutine s’inscrit dans une
stratégie plus large visant à geler le conflit tout en

consolidant les gains territoriaux de la Russie.
Cependant, cette approche risque de prolonger
l’impasse, car elle ne répond pas aux exigences

fondamentales de l’Ukraine et de ses alliés
occidentaux.

En conclusion, la suggestion de Vladimir
Poutine d’instaurer une administration

provisoire en Ukraine est perçue par beaucoup
comme une manœuvre politique plutôt qu’une
véritable tentative de paix. Si cette proposition
permet à Moscou de maintenir son influence

sur le conflit, elle ne semble pas offrir une
solution durable à la crise. La communauté

internationale devra redoubler d’efforts pour
trouver une issue qui respecte les principes du
droit international et les aspirations du peuple

ukrainien.
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La guerre des tarifs douaniers est déclarée

Le président américain, Donald Trump, a déclaré, le 2 avril, la guerre des tarifs
douaniers au monde entier. Nonobstant la pertinence de sa décision, la mort

de l’OMC a été actée.

BUZZ  DE LA SEMAINE



International

L’ONU accuse Israël de bloquer la distribution des aides humanitaires à Gaza, aggravant la crise humanitaire.
L’organisation appelle à un cessez-le-feu immédiat et à un accès sécurisé pour les secours destinés aux civils.

Gaza : une crise humanitaire sans précédent

Les Nations Unies ont dénoncé Israël pour avoir empêché la distribution des aides alimentaires et humanitaires
encore disponibles dans les entrepôts de Gaza, alors que la violence s’intensifie dans la région. Cette situation
aggrave les souffrances des civils, déjà confrontés à des pénuries critiques de carburant et de produits essentiels, ce
qui entrave le fonctionnement des ambulances et des hôpitaux.

Dans une déclaration officielle, l’ONU a qualifié la situation à Gaza de "punition collective", soulignant que les frappes
israéliennes sur des zones résidentielles ont causé la mort de centaines de civils, dont des femmes et des enfants. «
Rien ne peut justifier le blocage de l’aide humanitaire. Les habitants de Gaza font face à une catastrophe humanitaire
sans précédent », a déclaré un porte-parole de l’organisation.

Le manque de carburant a paralysé les ambulances, rendant difficile le transport des blessés vers les hôpitaux. Par
ailleurs, l’ONU a perdu neuf membres de son personnel médical près du poste-frontière de Rafah, et leur sort reste
encore inconnu.

L’ONU a appelé à un cessez-le-feu immédiat et à l’ouverture de corridors humanitaires sécurisés pour permettre
l’acheminement des secours à Gaza. « Les frappes incessantes et les bombardements rendent les efforts de secours
impossibles et mettent en danger des vies innocentes. Nous assistons à des atrocités à Gaza, et la situation ne peut
pas continuer ainsi », a ajouté le porte-parole.

La population de Gaza est confrontée à une crise humanitaire sans précédent, avec des pénuries extrêmes de
nourriture, d’eau et d’électricité. Les organisations humanitaires alertent sur le fait que la situation pourrait se
détériorer davantage si l’accès aux aides n’est pas rapidement rétabli. Les hôpitaux, déjà débordés, manquent
cruellement de médicaments et d’équipements médicaux.

L’ONU a exhorté la communauté internationale à faire pression sur Israël pour permettre l’accès humanitaire à Gaza.
Elle a également demandé l’ouverture d’enquêtes internationales sur les crimes commis contre les civils. Alors que
l’escalade se poursuit, un règlement politique et diplomatique devient plus urgent que jamais.

L’ONU ACCUSE ISRAËL DE BLOQUER LES AIDES À GAZA
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Une doctorante marocaine obtient du
temps d'observation sur le télescope

spatial James Webb pour étudier les trous
noirs supermassifs.

Houda Haidar, doctorante à l'École de Mathématiques, Statistiques
et Physique, a obtenu du temps d'observation sur le télescope

spatial James Webb (JWST) pour étudier le comportement de la
poussière à proximité des trous noirs supermassifs.
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Télégramme

Les spécialistes mettent en avant l'importance d'une réponse
coordonnée face aux rumeurs non fondées concernant un
prétendu nouveau variant de la rougeole au Maroc. Ils
soulignent que le virus reste stable, contrairement aux
affirmations qui circulent dans certains médias, et réitèrent la
confiance dans l'efficacité du vaccin utilisé.

Cette mise au point intervient dans un contexte où le
Royaume poursuit activement son programme de lutte contre
les maladies infectieuses, s'inspirant du succès historique de
l'éradication de la variole.

Le ministère de la Santé s'oriente vers une réforme
importante en matière de gestion des dossiers
médicaux. En annulant l'appel d'offres de 190 millions de
dirhams, il marque un tournant stratégique visant à
rationaliser les dépenses tout en optimisant les
ressources existantes. L'accord de partenariat signé, qui
vise à simplifier les procédures de remboursement des
soins, s'inscrit dans une démarche globale de
modernisation du système de santé via la
numérisation. L'utilisation des données de la Caisse
Nationale de Sécurité Sociale pour la création d'un
dossier médical numérique national pourrait améliorer
l'accès aux informations de santé, assurer une meilleure
coordination des soins et renforcer l'efficacité des
services sanitaires.

La Fédération interprofessionnelle du secteur avicole rejette
fermement les accusations qui pourraient ternir l'image de ses
membres et souligne leur engagement envers une production
conforme aux réglementations.

En insistant sur le rôle crucial du secteur dans la sécurité
alimentaire, elle met en avant la pression économique subie par
les producteurs en raison de prix de vente inférieurs aux coûts de
production. Cette situation, selon elle, démontre l'absence de toute
stratégie de manipulation de marché, car les conditions actuelles
ne permettraient pas une telle démarche. La Fédération appelle
donc à une reconnaissance des efforts de ses producteurs et à une
sensibilisation aux défis financiers du secteur.

Non, il n'y a pas de nouveau variant de la
rougeole au Maroc

CNSS chargée du dossier médical
numérique national  

PAS DE MANIPULATION, MAIS UNE SURVIE EN JEU :
L'APPEL DES AVICULTEURS FACE À LA CRISE

https://www.lodj.ma/notes/CNSS-chargee-du-dossier-medical-numerique-national_b87642986.html
https://www.lodj.ma/notes/CNSS-chargee-du-dossier-medical-numerique-national_b87642986.html
https://www.lodj.ma/notes/CNSS-chargee-du-dossier-medical-numerique-national_b87642986.html
https://www.lodj.ma/notes/%E2%80%8BSonarges-dement-la-fin-des-travaux-des-stades_b86806552.html
https://www.lodj.ma/notes/Pas-de-manipulation-mais-une-survie-en-jeu-l-appel-des-aviculteurs-face-a-la-crise_b87643028.html
https://www.lodj.ma/notes/Pas-de-manipulation-mais-une-survie-en-jeu-l-appel-des-aviculteurs-face-a-la-crise_b87643028.html
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Les migrants originaires du Maroc figurent parmi ceux ayant reçu le plus
grand nombre d'ordres d'expulsion émis par les pays de l'Union

européenne au dernier trimestre de l'année passée. Par nationalité, les
migrants originaires d'Algérie (11.362) ont reçu le plus grand nombre

d’ordres d’expulsion, suivis des Syriens (8.674) et des Marocains (8.561).
En ce qui concerne les expulsions effectivement réalisées, la majorité
concernait des ressortissants de Géorgie (3.351), de Turquie (2.492) et

d'Albanie (1.982), selon l’office européen de statistique. 

8.561 
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Periscope Maroc

Le Maroc, confronté à une pression croissante sur ses
ressources hydriques en raison de la croissance
démographique, du développement économique et des
effets du changement climatique, explore des solutions
innovantes pour préserver et optimiser l'eau disponible.
L'une des stratégies clés adoptées est la réutilisation des
eaux usées traitées, une pratique qui offre un double
avantage : non seulement elle permet de réduire la
demande sur les sources d'eau conventionnelles comme
les nappes phréatiques et les barrages, mais elle
contribue également à la gestion durable des
ressources en eau.

Ainsi, le Président du Conseil des Communautés
Israélites du Maroc, Serge Berdugo a donné lecture,
à la Synagogue David Hamelekh à Casablanca,
d’une lettre synagogale par laquelle les Juifs du
Maroc souhaitent à leurs concitoyens et voisins
musulmans, qui célèbrent la Fête de l’Aïd El-Fitr, que
leurs prières soient exaucées par l’Eternel et que
leurs bonnes actions contribuent à l’avènement
d’un monde meilleur pour tous.

Les étudiants en médecine dentaire de Casablanca
poursuivent leur grève des stages hospitaliers entamée le 10
mars, dénonçant des conditions de formation précaires.
Ils réclament le renouvellement des fauteuils dentaires
vétustes, un approvisionnement en matériel médical et une
modernisation des infrastructures. Face aux blocages
administratifs, ils rejettent les justifications de
l’administration et appellent à des actions concrètes. Ce
mouvement s’inscrit dans un climat de contestation plus
large au sein des facultés de santé au Maroc.

Réutilisation des eaux usées traitées : chaque
goutte d'eau doit etre utilisée de manière
optimale

Les Juifs du Maroc félicitent leurs
concitoyens Musulmans à l’occasion
de l’avènement de l’Aïd Al Fitr béni

Grève persistante des étudiants en
médecine dentaire à Casablanca

https://www.lodj.ma/Saisie-d-un-peu-plus-de-37-kilos-de-cocaine-a-El-Guerguerat_a122027.html
https://www.lodj.ma/Saisie-d-un-peu-plus-de-37-kilos-de-cocaine-a-El-Guerguerat_a122027.html
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Le Maroc sur la carte mondiale des métaux
critiques

Le Royaume est mis en lumière dans une récente carte publiée par le magazine
scientifique américain Daily Galaxy, qui recense les principaux gisements de

minéraux rares dans le monde. Du cobalt au phosphate, en passant par le cuivre
et l'argent, le Maroc se positionne comme un acteur stratégique dans la

transition énergétique et technologique mondiale.

GOOD NEWS



Periscope Monde

Le commandement américain pour l’Afrique (AFRICOM)
se trouve dans une position difficile alors que Donald
Trump s’interroge sur la présence militaire sur le
continent.
« Le chef de l’AFRICOM, le général Michael Langley,
devrait témoigner devant la commission des forces
armées du Sénat le jeudi 3 avril, première d’une série
d’auditions au cours des prochaines semaines devant
les organismes de surveillance de la défense et les
agences de dépenses de défense »
Le 18 mars, NBC News avait rapporté que l’administration
Trump envisageait de fusionner l’AFRICOM avec le
commandement américain en Europe pour réduire les
dépenses.

Les corps de 15 secouristes et humanitaires découverts
dimanche 30 mars dans une fosse commune dans le
sud de la bande de Gaza. Ils ont été tués par l'armée
israélienne qui reconnaît que "certains des véhicules
suspects étaient des ambulances".

Le raid aérien, lancé sans avertissement par Israël
mardi matin, intervient quatre jours après la
première attaque sur Beyrouth depuis le cessez-le-
feu de novembre avec le Hezbollah.

Que va faire Trump de l’AFRICOM ?

Les corps de 15 secouristes et humanitaires
retrouvés à Gaza

Une frappe israélienne frappe la banlieue
de Beyrouth, tuant au moins trois
personnes
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Dans un douloureux épisode illustrant les sacrifices
consentis par les Forces Armées Royales (FAR) pour

préserver la sécurité nationale, deux militaires
marocains ont trouvé la mort et un troisième a été

grièvement blessé lors d’une mission de lutte
contre le trafic de drogue.
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Le Maroc intensifie ses efforts dans la lutte
contre le VIH en mettant à jour ses directives
nationales sur le traitement de cette maladie et
des infections opportunistes qui y sont liées.

Cette initiative, portée par le ministère de la
Santé et de la Protection sociale, marque une
avancée significative dans la prise en charge
des personnes vivant avec le VIH. 
Appuyée par le Fonds mondial de lutte contre
le sida, la tuberculose et le paludisme, cette
révision vise à introduire de nouvelles
molécules thérapeutiques innovantes, plus
efficaces et mieux tolérées.

Des molécules innovantes pour une lutte renforcée contre le VIH au Maroc
Le contexte mondial de la lutte contre le VIH a considérablement évolué au cours des dernières décennies.
Si les traitements antirétroviraux (ARV) ont permis de transformer cette maladie autrefois mortelle en une affection
chronique contrôlable, de nouveaux défis subsistent, notamment en matière d'accès équitable aux soins et
d'adaptation des traitements aux besoins des patients. Au Maroc, environ 22 000 personnes vivent avec le VIH,
selon les données du ministère de la Santé. Bien que le pays ait réalisé des progrès notables, notamment une
couverture thérapeutique de 78 %, il reste encore du chemin à parcourir pour atteindre l’objectif de l’ONUSIDA :
mettre fin à l’épidémie de VIH d’ici 2030.
L’introduction de nouvelles molécules antirétrovirales s’inscrit dans une dynamique mondiale visant à améliorer la
qualité des traitements existants. Ces médicaments de dernière génération, tels que le dolutégravir, sont réputés
pour leur efficacité accrue et leurs effets secondaires réduits. Ils permettent également une meilleure observance
thérapeutique, un facteur clé pour garantir la suppression virale chez les patients.
Selon un expert du ministère de la Santé, "l’objectif principal de cette mise à jour est de garantir que les patients
marocains aient accès aux meilleurs traitements disponibles, tout en renforçant la prévention et la sensibilisation".
En parallèle, des efforts seront déployés pour former les professionnels de santé à l’utilisation de ces nouvelles
molécules et pour améliorer le suivi des patients.
Ainsi, l’introduction de ces nouvelles molécules pourrait représenter un coût initial important pour le système de
santé marocain. Cependant, à long terme, ces investissements devraient permettre de réduire les dépenses liées
aux complications et aux hospitalisations, souvent causées par des traitements moins efficaces ou mal tolérés. En
outre, une meilleure prise en charge des patients pourrait favoriser leur réintégration dans la vie active, réduisant
ainsi l’impact économique de la maladie.
Par ailleurs, cette initiative pourrait contribuer à réduire la stigmatisation qui entoure encore le VIH au Maroc. En
améliorant l’accès aux soins et en sensibilisant davantage la population, le gouvernement espère encourager les
dépistages précoces, un élément essentiel pour contrôler la propagation du virus. Par ailleurs, cette démarche
pourrait renforcer la confiance des citoyens envers le système de santé, en montrant que des efforts concrets sont
déployés pour répondre à leurs besoins.
Le Maroc n’est pas le seul pays à revoir ses stratégies de lutte contre le VIH. En Afrique du Sud, où l’épidémie est
particulièrement sévère, l’introduction massive de traitements de dernière génération a permis de réduire
significativement les nouvelles infections et les décès liés au sida. De même, des pays comme le Brésil ont mis en
place des programmes de santé publique ambitieux, garantissant un accès gratuit et universel aux ARV.
Ces exemples montrent qu’une approche proactive, combinant innovation médicale et sensibilisation
communautaire, peut avoir un impact majeur. Cependant, chaque pays doit adapter ses stratégies à son contexte
spécifique, en tenant compte des ressources disponibles et des besoins de sa population.

Santé publique : le Maroc se dote d’armes
modernes contre le VIH

SANTÉ & BIEN ETRE
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GIMS - NINAO (CLIP OFFICIEL)
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https://www.youtube.com/watch?v=VT2qF97pQNw


Brèves Santé & Conso

Les allergies printanières sont de plus en plus
précoces en raison du dérèglement
climatique. Pour mieux les gérer, il est
essentiel de connaître les périodes de
pollinisation et d'adopter des réflexes
comme limiter les sorties aux moments à
risque, renforcer l'immunité avec une
alimentation équilibrée, et utiliser des
traitements alternatifs comme les plantes
médicinales. En cas de symptômes
persistants, un suivi médical, incluant
éventuellement une désensibilisation, peut
offrir une solution à long terme.

Au moment de s’endormir, il arrive parfois de
sursauter brusquement, comme si l’on chutait.
Ce phénomène, appelé secousse hypnique ou
myoclonie d’endormissement, touche près de
70 % des gens.
Il pourrait être dû à une transition mal
synchronisée entre l’éveil et le sommeil ou à un
vestige évolutif : notre cerveau interpréterait le
relâchement musculaire comme une chute et
déclencherait un réflexe de survie.
Le stress, la caféine et certains médicaments
peuvent aussi favoriser ces sursauts
nocturnes, qui restent néanmoins bénins.

Le soja, riche en isoflavones, peut perturber
l'équilibre hormonal et affecter la fertilité si
consommé en excès.
Des études ont montré que ces molécules,
présentes dans des produits comme le tofu ou le
lait de soja, peuvent avoir des effets indésirables,
en particulier chez les enfants.
Pour limiter les risques, il est recommandé de
réduire la consommation de soja, surtout en
restauration scolaire.
Des alternatives végétales comme les pois
chiches ou les lentilles sont des options plus
sûres.

Comment affronter les allergies
printanières ?

Pourquoi avons-nous parfois la
sensation de tomber en nous
endormant ?

Le soja, dangereux pour la santé ?
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Les chercheurs ont découvert une faiblesse
cruciale chez Borrelia burgdorferi, la bactérie
responsable de la maladie de Lyme.
Son enzyme lactate déshydrogénase (LDH)
est indispensable à sa survie, et des
inhibiteurs spécifiques pourraient la
neutraliser. Des molécules comme le
methoxsalen et le medicarpin montrent déjà
des effets prometteurs, ouvrant la voie à de
nouveaux traitements.
Cette avancée pourrait améliorer la prise en
charge des formes résistantes de la maladie
et offrir un espoir aux patients touchés.

Des chercheurs américains ont découvert une
molécule, le 4-phénylbutyrate (PBA), capable
de restaurer la mémoire chez des souris
atteintes de symptômes similaires à ceux de
la maladie d'Alzheimer.
Cette molécule agit en empêchant
l'accumulation de protéines mal repliées, un
facteur clé de la dégénérescence neuronale.
Les résultats sont spectaculaires !

Deux études récentes montrent que la
consommation de cannabis augmente
significativement le risque de crise cardiaque,
même chez les jeunes adultes en bonne santé.
La première révèle un risque multiplié par six,
tandis que la seconde, une méta-analyse de 75
millions de personnes, évoque une
augmentation de 50 %. Les mécanismes restent
flous, mais le cannabis semble perturber le
rythme cardiaque et la circulation sanguine. Ces
résultats soulignent l'importance d'informer son
médecin sur sa consommation pour une
meilleure prise en charge.
 

Alzheimer : un médicament qui fait
renaître les souvenirs

Maladie de Lyme : la faille cachée de la
bactérie responsable

Cannabis : un danger caché pour le cœur
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VIANDES : KARIME ZIDANE, FOUZI LEKJAÂ ET LE
PARLEMENT AUX ABONNÉS ABSENTS !
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Sonny Side : Pourquoi la cuisine marocaine a
conquis le monde ?

Fès à la loupe : l'aventure culinaire de Sonny Side au cœur des traditions marocaines
La cuisine marocaine a récemment été sacrée meilleure cuisine au monde, consolidant ainsi son
image de trésor culinaire global.
Cette distinction prestigieuse a attiré l’attention de Sonny Side, célèbre créateur de contenu sur
YouTube et animateur de la chaîne Best Ever Food Review Show, suivie par plus de 11 millions
d’abonnés. 

CULTURE

Chaque spécialité, comme le couscous, la pastilla au pigeon mêlant sucré et salé, ou encore la rfissa agrémentée
du légendaire Ras el Hanout, reflète l’histoire et la tradition marocaines. Explorant sans limites, Sonny goûte des mets
audacieux tels que la tête de mouton à la vapeur, les tripes et la cervelle, ou encore des spécialités rares comme la
tête de chameau et la khliâ, une viande séchée dans la graisse, idéale pour le petit-déjeuner. Son implication ne se
résume pas à la dégustation : il arpente également les souks colorés, où les épices parfument l’atmosphère et où les
artisans préparent leurs plats selon des recettes ancestrales. L’accueil chaleureux des Marocains et leur passion
communicative renforcent son admiration pour cette gastronomie inestimable. En quittant Fès, Sonny affirme que la
cuisine marocaine a bien mérité sa place de leader mondial. Il projette de visiter Casablanca, Essaouira et
Marrakech pour approfondir encore son exploration culinaire. Visionné par des millions de fans, son épisode
témoigne de l’attrait universel de la richesse culinaire marocaine.

Dans un épisode récent, Sonny s’est lancé dans une aventure gastronomique immersive à Fès, une ville impériale
riche en traditions, pour percer les secrets qui ont hissé la cuisine marocaine au sommet. 
Cette reconnaissance, relayée par la page Pubity et approuvée par le chef renommé Gordon Ramsay, a suscité un
engouement mondial. 
Son voyage commence avec le khobz, un emblématique pain traditionnel cuit dans des fours communautaires,
incarnant partage et savoir-faire.
Fasciné, Sonny découvre la richesse des saveurs marocaines à travers des plats tels que les tajines, mijotés
lentement et sublimés par des épices comme l’ail, le curcuma et les citrons confits. Véritable représentation de
l’âme culinaire marocaine, ces plats offrent une explosion de goûts uniques. 
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Zagora: Le 10è Festival international du
conte et des arts populaires, du 16 au 20

avril
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Actualités culturelles

Depuis octobre 2024, la Fondation Jardin
Majorelle et la Fondation Ali Zaoua ont permis
à 350 enfants de Marrakech de découvrir le
patrimoine artistique et historique du Maroc à
travers visites et ateliers immersifs.
Destiné aux élèves des écoles publiques et
aux structures sociales, ce programme
prévoit d’atteindre 600 bénéficiaires d’ici fin
2025.
L’initiative favorise l’apprentissage du
patrimoine via des expériences pratiques
comme le dessin, le tissage ou la poterie,
avec la participation d’artisans locaux.

L’appel à projets prolongé jusqu’au 5 avril
La 14ᵉ édition des Journées du patrimoine de
Casablanca se tiendra du 12 au 18 mai 2025
sous le thème de l’art déco.
Pour encourager une participation plus large,
l’association Casamémoire prolonge l’appel
à projets jusqu’au 5 avril.
Artistes, associations et professionnels de la
culture sont invités à proposer expositions,
spectacles et conférences autour du
patrimoine architectural et culturel de la ville.

L’émission de voyage "Échappées Belles" met à
l’honneur la cuisine marocaine dans un numéro
spécial diffusé sur France 5. De Marrakech à Fès,
en passant par Casablanca et Oualidia, la cheffe
Anto Cocagne explore les saveurs
emblématiques du pays : couscous, pastilla,
méchoui et pâtisseries traditionnelles. Entre
découvertes culinaires, immersion dans les
traditions locales et rencontres avec des artisans
du goût, ce reportage offre une véritable ode à la
richesse gastronomique du Maroc.

Médiation culturelle : 350 enfants
bénéficiaires du programme

"Échappées Belles" : une immersion
gourmande au Maroc

Journées du patrimoine de
Casablanca : appel à projets prolongé





Actualités culturelles

Casablanca accueillera la première édition
du Timeless Festival les 16 et 17 mai à Anfa
Park, un événement organisé par U RADIO.
Cette célébration musicale mettra à l'honneur
des artistes emblématiques et les sons qui
ont marqué les générations. Craig David,
légende du R&B britannique, ouvrira le bal le
16 mai, tandis que Sean Paul, icône du
dancehall jamaïcain, prendra le relais le 17
mai.
Entre performances enflammées et
animations festives, le festival promet une
expérience immersive pour les amateurs de
musique.

Parcels enflamme Jazzablanca
Le groupe australien Parcels, connu pour son
mélange de funk, rock et disco, se produira le
10 juillet à Jazzablanca.
Repérés par Daft Punk, ils ont explosé avec le
titre "Overnight", et leur dernier album
"Day/Night" confirme leur ascension.
Cette 18ᵉ édition, du 3 au 12 juillet, promet une
programmation prestigieuse, avec Black
Eyed Peas, Macklemore, Seal et Ibrahim
Maalouf. Une expérience musicale immersive
à ne pas manquer à Casablanca.
 

Après Casablanca, Rabat et Tanger, Candlelight
débarque à Marrakech, transformant l’espace
Meydene en un écrin illuminé à la bougie. Dès le
25 avril, les concerts rendront hommage à
Queen, ABBA, Hans Zimmer et Adele, interprétés
par des quatuors à cordes. Déjà présent dans
plus de 150 villes, ce concept musical immersif
réinvente l’expérience des concerts en
associant musique classique et lieux
d’exception. Une invitation à redécouvrir les
grands classiques sous une ambiance feutrée
et magique.

Timeless Festival : Sean Paul et Craig
David à Casablanca

La série de concerts Candlelight
s’installe à Marrakech

Le groupe australien Parcels en concert
à Jazzablanca
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Le Maroc séduit les touristes portugais
pour les vacances de Pâques

Avec une forte augmentation des réservations, le Royaume continue de séduire les
voyageurs grâce à ses atouts variés, malgré des prix en hausse.

LIFESTYLE

Le Maroc s’impose comme une destination incontournable pour les Portugais à l’approche des vacances de
Pâques.
Selon Pedro da Costa Ferreira, président de l'Association portugaise des agences de voyages, la demande
pour le Royaume a connu une nette augmentation cette année, se distinguant parmi les autres destinations
touristiques populaires.
La croissance du nombre de touristes portugais au Maroc ne cesse de s’intensifier. En effet, le Maroc a
accueilli près de 2,7 millions de visiteurs en janvier et février 2025, soit une augmentation de 521 000 par
rapport à l’année précédente.

Ce chiffre témoigne de l’attrait croissant du pay

de la période des vacances de Pâques.

Les réservations anticipées stimulent la demande
L’une des raisons de cette demande accrue réside dans les réservations anticipées des touristes.
Ces derniers, même prêts à dépenser un peu plus, privilégient des destinations variées, et le Maroc figure
parmi celles qui connaissent la plus forte croissance.

Us, qui s’inscrit comme une destination prisée, notamment lor

 
Le secteur du voyage semble avoir connu une v éritable dynamique cette année, en particulier pour des
destinations comme le Maroc, le Cap-Vert, et les Caraïbes.
Tiago Encarnação, directeur des opérations de l’agence de voyages Lusanova, souligne également que les
réservations restent élevées, notamment pour la période de Pâques, prévue pour le 25 avril. Le Maroc, mais
aussi l’Italie et les pays baltes, voient leur popularité augmenter.
Même si l’inflation et la forte demande ont conduit à des hausses de prix pour certaines destinations, des
options adaptées à tous les budgets demeurent accessibles.

Les voyageurs peuvent donc toujours trouver des offres attractives, même si certains coûts sont en légère
hausse par rapport à l’année précédente.
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Royal Air Maroc (RAM) a suspendu un stagiaire pilote étranger
après qu'il a publié sur les réseaux sociaux des images affichant le

"drapeau" de la prétendue "République sahraouie" dirigée par le
Polisario.

Selon Moroccan Aviation, une plateforme spécialisée dans les
actualités de l'aviation au Maroc, les responsables de RAM ont

rencontré le pilote avant de décider de le suspendre en attendant
une décision finale concernant son emploi.



Brèves Lifestyle

La légende de Top Gun et Batman s’éteint à
65 ans
L’acteur américain Val Kilmer est décédé à
l’âge de 65 ans à Los Angeles des suites
d’une pneumonie, après avoir combattu un
cancer de la gorge.
Connu pour ses rôles cultes, il avait marqué le
cinéma avec Iceman dans Top Gun, Jim
Morrison dans The Doors et Batman dans
Batman Forever.
Icône des années 80 et 90, son charisme et
son talent ont laissé une empreinte indélébile
sur Hollywood.

Pierre Chevalier, célèbre pour avoir incarné
“Monsieur Propre” dans les publicités des
années 1980, est décédé à l’âge de 84 ans.
Avant de devenir le visage de ce personnage
iconique, il avait marqué les années 1960 en
tant que champion de France de boxe et avait
exercé comme garde du corps pour des
personnalités.
Sa carrière prit un tournant mémorable lorsqu’il
devint l’ambassadeur de la propreté, avec son
crâne rasé et sa stature imposante, faisant de
lui une figure familière dans les foyers français. 

Ounahi dément les rumeurs d’un grave
accident de la route
Une rumeur alarmante a circulé sur les réseaux
sociaux affirmant qu’Azzedine Ounahi avait été
victime d’un grave accident en Grèce.
Face à l’ampleur de la désinformation,
l’international marocain du Panathinaikos a
pris la parole pour rassurer ses proches et ses
fans.
Sur Instagram, il a confirmé avoir eu un léger
accident, tout en dénonçant la propagation de
fausses allégations.

Val Kilmer, une étoile d’Hollywood
s’éteint

Adieu à Pierre Chevalier, le visage
légendaire de “Monsieur Propre"

Azzedine Ounahi met fin aux rumeurs
d’un accident



Elon Musk bientôt en visite au Maroc ?

Le milliardaire sud-africain Elon Musk se rend bientôt en Afrique.
L’Afrique du Sud marquera la première étape de cette tournée.
Après son pays natal, il se rendra à Nairobi, au Kenya, le 13 juin,
où il rencontrera des développeurs et des politiciens, rapporte
The Standard. Casablanca (Maroc) serait la dernière étape de

cette tournée africaine.
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L’initiative de l’Institut du monde arabe (IMA)
à Paris visant à lancer un concours de mode
pour les créateurs marocains reflète une
volonté d'ouverture culturelle et de
valorisation d'un patrimoine artistique
souvent sous-estimé. Ce concours offre une
plateforme exceptionnelle pour les talents du
Maroc, leur permettant non seulement de
faire connaître leurs créations au-delà de
leurs frontières, mais également de
combattre les stéréotypes liés à leur
industrie.

Kylian Mbappé, l’un des joueurs les plus
talentueux et médiatisés de sa génération,
semble avoir trouvé un moment de sérénité loin
des projecteurs du sport. Marrakech, avec ses
souks animés, ses jardins luxuriants et ses riads
empreints d’histoire, offre un cadre idéal pour
se ressourcer. Depuis des années, cette ville
marocaine attire nombre de personnalités du
cinéma, de la musique et du sport, séduites par
son mélange unique de tradition et de
modernité.
 

La chanteuse marocaine Dounia Batma a
célébré son 34e anniversaire dans une
ambiance chaleureuse et festive, empreinte de
simplicité et de joie. À cette occasion spéciale,
elle a partagé avec ses fans sur Instagram des
moments mémorables, incluant des photos et
vidéos où elle apparaît radieuse, portant un
gâteau d’anniversaire et dansant au rythme de
la musique. Sa tenue, une élégant robe rouge,
a particulièrement attiré l’attention, ajoutant
une touche de glamour à la célébration.
Les internautes n’ont pas manqué de saluer
son choix vestimentaire et son énergie positive.

IMA Paris lance un concours de mode
pour les créateurs marocains

Kylian Mbappé se repose à Marrakech

Dounia Batma célèbre ses 34 ans dans
une ambiance festive et élégante

Brèves Lifestyle
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La question de la construction d’un tunnel sous-marin
entre l’Algérie et l’Espagne soulève de nombreuses

questions fascinantes et complexes.

INSOLITE  DE LA SEMAINE

LA CONSTRUCTION D’UN TUNNEL SOUS-MARIN
ENTRE L’ESPAGNE ET L’ALGÉRIE ?



Blockchain : le Maroc vise une croissance
économique record d’ici 2030

DIGITAL

Un plan numérique pour transformer l’économie
Le Maroc Digital 2030 est une feuille de route stratégique visant à positionner le pays comme un hub
technologique en Afrique. La blockchain, une technologie permettant de stocker et de sécuriser des
données de manière décentralisée, est au cœur de ce plan. Selon les experts, cette technologie
pourrait révolutionner des secteurs clés comme la finance, l’agriculture ou encore la logistique.
L’intégration de la blockchain pourrait apporter des gains significatifs en termes de transparence,
d’efficacité et de réduction des coûts. Par exemple, dans le secteur agricole, la blockchain
permettrait de tracer les produits du champ à l’assiette, renforçant ainsi la confiance des
consommateurs.
Dans le domaine financier, elle pourrait faciliter les transactions transfrontalières et réduire les frais
bancaires.
Cependant, cette transformation n’est pas sans obstacles. Le Maroc devra investir massivement
dans l’éducation et la formation pour préparer sa main-d’œuvre à maîtriser ces nouvelles
technologies. De plus, des questions de régulation et de cybersécurité devront être résolues pour
garantir un déploiement efficace de la blockchain.
Des pays comme l’Estonie ou Singapour ont déjà intégré la blockchain dans leurs économies avec
succès. Ces exemples montrent que des investissements stratégiques dans les infrastructures
numériques et la formation peuvent transformer une économie nationale.
Le Maroc Digital 2030 est une initiative prometteuse qui pourrait propulser le pays dans l’ère
numérique. Cependant, pour que cette transition réussisse, il faudra relever des défis structurels
et garantir une mise en œuvre inclusive et équitable.

Le gouvernement marocain a récemment annoncé une initiative ambitieuse visant à intégrer la
technologie blockchain dans son économie dans le cadre du plan Maroc Digital 2030.
Cette stratégie pourrait générer une augmentation de 10 % du PIB national d’ici 2030, tout en créant 240
000 emplois annuels et en formant 45 000 professionnels chaque année. Mais cette ambition soulève
aussi des interrogations sur les défis d’une telle transformation numérique.
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BARDELLA EN ISRAËL, LE DÉSHONNEUR
RÉCIPROQUE D’UN RAPPROCHEMENT CONTRE

NATURE
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https://www.youtube.com/watch?v=1dp0sA7cFxY


Apple pourrait bientôt équiper ses Apple
Watch d’une caméra pour y intégrer la
fonctionnalité Visual Intelligence, déjà
disponible sur l’iPhone 16.
Cette technologie permet d’analyser
l’environnement en temps réel pour fournir
des informations, traductions et résumés de
texte.
Selon Mark Gurman (Bloomberg), cette
nouveauté pourrait concerner aussi bien les
Apple Watch Series que les modèles Ultra.
Par ailleurs, Apple envisagerait également
d’intégrer des caméras à ses AirPods pour
enrichir l’expérience utilisateur avec l’IA.

Une étude menée par OpenAI et le MIT analyse l’impact de ChatGPT sur l’émotion et la sociabilité.
Si peu d’utilisateurs l’emploient pour des conversations émotionnelles, certains profils vulnérables
semblent développer une dépendance, renforçant leur sentiment de solitude.
Cependant, les chercheurs soulignent que l’IA n’est pas forcément la cause de l’isolement, mais
pourrait attirer des personnes déjà enclines à la solitude.
Face à ces enjeux, l’étude appelle à approfondir les recherches pour mieux comprendre l’impact
des chatbots sur nos interactions sociales.

Les newsletters connaissent un engouement
croissant, séduisant journalistes, créateurs de
contenu et médias. Elles permettent
d’échapper aux algorithmes des réseaux
sociaux et d’établir un lien direct avec les
lecteurs, garantissant ainsi une meilleure
visibilité et un engagement renforcé. Certaines
plateformes dédiées enregistrent une forte
progression, tandis que de nombreux acteurs
de l’information adoptent ce format pour
diversifier leur audience et leur modèle
économique.

ChatGPT rend-il plus solitaire ?

Apple Watch : une caméra bientôt
intégrée ?

L’essor des newsletters : pourquoi un tel
succès ?

Brèves Digitales 



https://www.chatbase.co/chatbot-iframe/Qm_8Q4ocJA5Hndgd8JFrZ


Brèves Digitales 

Longtemps considéré comme un réseau
social vieillissant, Facebook attire pourtant
de nombreux jeunes adultes.
Selon une enquête de Tech & Co, ce sont
surtout les groupes de discussion qui les
séduisent, devenant des forums modernes
où ils échangent sur leurs centres d’intérêt.
Grâce à son algorithme précis et des
fonctionnalités adaptées, Meta a su capter
cette nouvelle audience. Avec plus de 40
millions de jeunes utilisateurs actifs en
Amérique du Nord, Facebook prouve qu’il
n’est pas réservé aux seniors.

Lors de l’assemblée annuelle des
actionnaires, Bob Iger, PDG de Disney, a
affirmé que l’IA pourrait être une technologie
révolutionnaire pour l’entreprise, notamment
pour améliorer les expériences de
divertissement. Toutefois, il insiste sur la
nécessité de protéger la propriété
intellectuelle et de respecter les créateurs.

Un bug majeur a provoqué la disparition de
l’historique des trajets de certains utilisateurs
sur Google Maps.
Google a confirmé le problème, précisant que
seuls ceux ayant activé les sauvegardes
chiffrées pourront récupérer leurs données.
Ce dysfonctionnement met en lumière les
limites du stockage local, introduit pour
renforcer la confidentialité.
Face à la perte de plusieurs années de
données, de nombreux utilisateurs expriment
leur frustration et s’inquiètent pour la fiabilité
des services Google.

Disney mise sur l’IA tout en protégeant
ses créateurs

Facebook séduit aussi les jeunes grâce
à ses groupes de discussion

Bug sur Google Maps : historique effacé





AUTO-MOTO

Le marché automobile marocain a enregistré une
performance remarquable au mois de mars 2025,
marquant une hausse significative des ventes et une
dynamique positive dans plusieurs segments. Selon les
données publiées, le secteur des véhicules particuliers
(VP) a connu une augmentation de +39,38 %, avec 15
516 unités vendues contre 11 133 durant la même
période en 2024. Cette croissance traduit une reprise
solide de la demande sur le marché marocain.

Dacia et Hyundai en tête, Fiat et Ford boostent les
ventes de véhicules utilitaires légers au Maroc :

Dans le segment des véhicules utilitaires légers (VUL),
les ventes ont également progressé, atteignant 1 802
unités, soit une hausse de +5,49 % par rapport à mars
2024. Cette performance globale reflète un regain
d’activité, soutenu par l’élargissement des gammes et
l’introduction de nouveaux modèles adaptés aux
besoins des consommateurs marocains.

La marque Dacia reste largement dominante sur le
marché marocain. Avec 4 421 unités vendues, elle
représente 28,31 % de part de marché en mars 2025,
enregistrant une progression impressionnante de
+59,78 % par rapport à l’année précédente. Hyundai suit
avec 1 196 unités, soit une part de marché de 7,66 %, et
une augmentation de +46,39 %. Citroën complète le
podium avec 485 unités, représentant 3,11 % des parts
de marché.

Parmi les marques émergentes, BYD affiche une
croissance spectaculaire de +550 %, passant de 8
unités en mars 2024 à 52 en mars 2025. Les marques
chinoises telles que Changan et Great Wall ont
également réalisé des progressions remarquables,
respectivement de +8 600 % et +9 100 %, témoignant de
leur entrée réussie sur le marché marocain.

Dans le segment des VUL, Fiat et Ford se démarquent
par leurs performances. Fiat a enregistré une hausse de
+154,63 %, avec 275 unités vendues, tandis que Ford a
progressé de +115,75 %, atteignant 315 unités. Ces
résultats montrent une demande croissante pour des
véhicules adaptés aux usages professionnels.

La reprise du marché automobile marocain s’explique
par plusieurs facteurs : une amélioration de la
confiance des consommateurs, des offres
promotionnelles attractives, et une diversification des
gammes proposées par les constructeurs. La montée
en puissance des marques asiatiques, notamment
chinoises, reflète également une évolution des
préférences des acheteurs.

Avec une croissance
globale soutenue et des

performances
remarquables dans

plusieurs segments, le
marché marocain semble

bien positionné pour
maintenir cette dynamique

positive tout au long de
l’année 2025.

Rédigé par Mohamed Ait Bellahcen

Le marché automobile marocain en forte
croissance en mars 2025

https://www.lodj.ma/author/Mohamed-Ait-Bellahcen/
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